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NOS GRAVUTRES

L'AlbanI
La gravure que nous publions aujotr-

l'hui est reproduite d'un journal illustré de
P>aris. Elle représente la grande actrice
telle qu'elle partut en costume de mariée,
dans le second acte de Lucie d,, Lammer-
mîr, à l'Opéa- Italien, ait mois de jan-
vier dernier.

L'Ion M. Pelletier, mifnistre de
l'Agriculture

Nous donnons le portrait tde l'lhon. M.
Pelletier, d'après une photographie toute
récente. Cette photographie a été prise à
Québec il y a à peine quelques jours : c'est
ce qui nous a empêché de publier plus tôt
le portrait du nouveau ministre.

Les rapides de Sainte-Anne

Le site est un des plus pittoresques du
Canada. Il y a beaucoup de rap idu
mme genre sur le parcours du Saint-Lati-
rent, mais aucun ne surpasse celui-ci en
poésie et en beauté. Il fait chaque année
l'admiration des étrangers qui le visitent.

Costumes nilltaires turcs

On peuut voir, dans ce tableau, les diffé-
rents costumes des militaires turcs, cavale-
rie, infanterie, artillerie, chasseurs, etc.
L.'armiée turque est la seule qui présente
une dilférence notable, dans ses coutumes,
avec les autres armées dut continent. Ces
costumes sont, en effet, pluitôit asiatiques
qu'européens.

PRIME À NOS ABONNÉS

A nos abonnés qui auront payé, d'ici au 1er
mars prochain, leur abonnemîent jusqu'au
1er juillet prochain, nous offrons une prime
magnifique. C'est une chriomo-lithographie
le 24 pouces par 15. Le sujet est tout-à-
fait canadien et porte un cachet entière-
ment local. Ce tableau reprêsente un club
le marcheurs à la raquette : les Tlfus-
Bl/eues de Montréal. Ils viennent île faire
une longue course et sont arrivés daîts la
soirée aupròs d'une habitation, sur le revers
de la montagne. On les voit dispersés par
groupes, les uns assis sur des morceaux de
bois empilés, la plupart encore debout, les
pieds chaussés de la raquette. Plusieurs
sont assis près d'un feu allumé en plein air;
les reflets du brâsier produisent une traînée
lumineuse qui illumine la figutre d'une par-
tie (les marcheurs. Dans le fond du tableau
se trouve la montagne couverte de neiges.
L'ensemble est d'un effet saisissant.

Nous croyons que nos aboniés se hâte-
ront le se prévaloir de l'offre que nous
leur faisons, et se procureront cette litho-
graphie en, payant six mois de leur abon
nemtent à l'avance.

NOUVELLES DIVERSES

-La corporation de Montréal s'est mise à
<tirsuivre actirement les propriétaires ou occu-
paits de maisons qui gaspilleit l'eau le l'a-
qmîîueduc de la cité. Dans beaucoup d'endroits,
surtout ei hiver, on laisse couler l'eau inutile-
îîîenît par les conduits dtu réservoir. il paraît
iuie la n imeghigce, sous ce ralpptort, s'étenda
toutes les classes le la société, et les noms de
plusieurs citoyenms importants amaissent sur
la liste des persoînies comndamnées par la cour
lu Recorder pou' ce délit. La corporatio

enivoie îles inspe'cteurîs officiels Lu domtitilt'
qui fontutappiort et drmesenit les tactes dl'accmusa-
t i<on enm conîsequenuce. C(e systènme hparait ai-tir
ré<ussi jusqum'à Lprésenut. Oui ne satvait Lu qîuel
moye-utn-courir puur arrêter le gaspîillage de
l'eau, LI piarait qu'on est tomubé sur le remède'
1l' pluis efficacie. C'haque semnaimie, la cour uu
R'ecordler rendt tit bomn nmbre île senîetees
contr e ceuix qui gaispillenit l'eau. L 'habitde et
la facilité tde se proutrer l'eau t'omit ouîblier' à
bieauctoup dLe genîs Laî valent' de ce liqîuide, et ce
qut'il eni c'oûte piour pourvoir à l'appr'ovisionne-'
mîenît île la ville. Ont tue lieut guère blamer' ces
nmestures île riguteur prises par le Conseil pîouîr
rappîeler les citoyens au dev-oir sur ce rapptort.

-Les joturniaux de France- annuomncenit la décou-.
vetrte' d'une ntoutvelle lansète par M. LeVerierci,
l'illustre décourr'et' dle Neputunme et le directeur'
de l'Observatoire de Paris. Cette planuète se
trouvuerait entre Mercure et h' Soleil, et pan toit'
titi-mt la pl uts r'appr-ochée dui centtri e nomutri

monde planétaire, dont Nept une est lai plus éloi-

gnée. Elle accomplirait sa révolution autour dlu
soleil en 42jours. Une expérience décisivv( doit
etre faite à ce sujet dans les principaux observa-
toires de l' Europe, le 22 mars, jour où l'astre
n1ouîveauî passera devant le soleil d'après les cal-
culs de M. LeVerrier, qui a decrint' l'existence
de cette planète par les déviations de Mercure,
conune il avait deviné, en 1846, celle de Nep-
tune par les déviations d' 'r<'t t<s. Cette nou-
velle a mis le monde scientifique en émoi, et on
attend l'épreuve avec curiosité.

-On annonce la nomination officielle de M.
Fred. Gauthiier comme secrétaire privé et aide-
de-camp du nouveau lieut.-gouverneur, l'lion.
M. Letellier. M. Gauthier était enseigne dansr
le premier bataillon des gardes à-pied de Son
Excellence le gouverneur-général. M. Gauthier
est le fils de l'ancien consul de France à (Québec,
maintenant consul (le France à Londres.

-Les journaux canadiens des Etats-Unis ne
cessent (le répéter le cri d'alarme au sujet le l'é-
migration du Canada, qui continue toujours ni
dépit de leurs avertissements réitérés. l1 n'y a
pas d'ouvrage et d'emloi aux Etats- Unis pour
la moitié les résidants, et cependant, des indi-
vidus et mêmes des familles entières persistent
à laisser la province de Québec pour aller aug-
menter le nombre des malheureux sans travail
chez nos voisins. Nos confrères attribuent ce
mal aux insinuations perfides et aux muensonges
des agents (es compagnies (le chemin (le fer, qui
induisent nos compatriotes en erreur et leur
font espérer monts et merveilles (d l'antirveîté
des frontières.

Il y a déjà longtemps que la tpresse s' plaint
(le ce fléau. Il serait temps que les autorités
s'en occupent sérieusement et prennent la chose
en cottsidération.

-Les jouriaux de lundi annoncent officielle-
ment (lue M. W. Stepliens, échevint, pose sa
candidature à la Mairie contre MM. Beaudry et
David, comme candidatiné dn.

-Le gouvernement d'Ontario a été battu, il
y a quelques jours, sur la question de la réduc-
tion du chiffre <le l'indemnité sessionnelle pour
les membres de la législature. Une proposition
(le l'hon. M. Crooks, le trésorier, pour réduire
cette indemnité te $800 à $600, a été rejetée
par un vote de 38 contre 36.

-Le comité d'arbitrage du Congrès a rendu
sa décision sur le vote de la Floride, qu'il a
attribué à MM. Hayes et Wheeler, les candidats
républicains à la présidence, sur une division de
8 contre 7. Les membres du comité ont voté
chacun pour les candidats de leur parti.

-Le Mattfair a annoncé et le W /ern MornI-
inq News répète <lite lord Dudley a parié 5,000
livres sterling contre 5 que le prince Louis-Na-
polé on serait proclamé empereur de son vivant.

Les tenants du pari le lord Dudley nte sont
rien moins que le prince (le Galles et trois autres
lords. Si à eux quatre ils perdent le pari, ils le
perdront à peu de frais.

Lord Duldley est âgé de soixante ans.

-Nous lisons dans le M/i' de Manitoba

"M. Arthur Lév-que, envoyé pour vacciner
les Sauvages du lac Manitoba par le département
les sauvages, est le retour depuis satmedi. Il a

été six semaines absent et a parcouru plus
de t500 milles de pays en traine à lchiens. Il a
été bien accueilli partout, et il a la tcoiviction
que les mesures pronptes et energiques prises
par l'honorable M. Provencher attront pour ef-
fet de sauver le l'épidémie cette partie de ses
administres."

- Des cédulest(te statistiques sur les nais-
sauces, mtariages et décès et causes ie décès, ont
été adressées, par les protonotaires le chaque
district, aux curés, desservants d'église et de
gardiens de cimetières de cette province. Ces
cédulles devront être remplies et 'entvoyés aux
protonotaires dans les premières semaines tde
l'année 1878.

-11 circule, dit le due/t de Londres, une
étrange rumeur d'après laquelle la Porte, dans
soi désir (le prélever des fonds, a offert de
vendre la Palestine aux Juifs, en retour d'une
somme d'argent considérable. Ce serait ntie
transaction îles plus singulières, mais la hose
n'est pas absolument ipossible.

La restauration de la nation juive, lit le jour-
nal de Londres, avec lord (Meaconsfitld (M. Dis-
ra'éli) pour premier roi, serait u événement
assez romax<t qule pour satisfaire l'imagination
de l'auteur d'Alrov lui-même. Cette rumxeur.
qui parait aussi étrange qu'un conte oriental,
serait-eilt' réellt'eent utn signe des tempîs ;la fin
dut moxnde strait-elle ptroebte ? L'ont sait tut' le
pteuple juif doit être téunxi à .Jérusalt'em avant la
contsomtmation des siècles, et que cette restain-
rationi sera l'avaxnt-cotur-ur (le la destructioni
finale. Jutsqui'ici oit tie voyait pas tic quelle ma-
nière cette restauration pourrait avoir lieu, tmais
la rumîxeur dlotnt parle le Spectattor jette quelqute
lumiè~re sur ce pinxt obscur. La stif tde l'tr, qii
a été de tout textils la mtalédictiotn tIu genire lin-
mamx, serauit la <'ans' détterxmiante <le la restau-
tation htébraïquet, la iell<' sera sîuii de la titi
du mtonde. Ce tic s'rait <lie juîste.

-L' Expositioni unxiver-selle <le 1878 contitie
à s'annoncet sous les plus heturt'ux auspices.

Non-seuliemenit, dlepuis le commixenicemenmt (le
la nouvelle annîée, les demanides decs exposants
étrangers conitinutent à affluer citez M. le comt-
miîssaire-généèral, matuis be'aucoup de représent-
tanîts des Etats européents onît r-éelamn, ait ntom
<le leurs nationauîx, auptrès dle M<. Kranitz, ptour

D'après le chifre des demandes parvenuies jus-
qu',ici aut commttiissariat général,il ost permis, lit
le S'<r, d'assurer que le nombre îles exposants
à 1' Exposition de 1878 dépassera d'une façon
notable celui de l'Exposition universelle de
1867.

-- N. A. Decelles a été élu, vendredi dernier,
maire de la ville le Saint-Jean, P. Q.

-Une déptêclie spéciale de 'lle du Prince-
Edouard annonce que le Northern Light, le
stcamer d'hiver, qui était pris dans les glaces dui
Golfe depuis plusieurs jours, a enfin réussi à se
dézager, et qu'il a repris son service entre
Charlottetown et Pictou. Il a fait la traversée
i trois heures et demie. Le trajet est de cinq

ou six lieues.

-11 v a eu lundi soir, le 5 courant, grande
réception officielle à l'évêché de Montréal. C'é-
tait l'inauguration des réceptions régulières du
premier lundi (de chaque mois, que Sa Grandeur
Mgr. Fabre entend donner à l'avenir. Un cer-
tain nombre de citoyens marquants de notre
ville s'étaient rendus au salon de l'éveché ipour
cette circonstance. La prochaine réception aura
lieu le 5 mars.

-Le projet d'aialgamtîation des deux compa-
giie s te télégraplhe transatlantique, lot itnous
avons déjà parlé, a été repoussé à une réunion
spéciale des actionnaires, quis'est tenue à Lon-
dres, le 5 courant. On échappe ainsi ait danger
dt monopole que ce projet avait fait redouter.

-La législature de Maitolba est en session
depuis le 30 janvier.

-Nous voyons par le dernier rapport anuîuel
di chef de la brigade du feu, que le nombre des
incendies a été de beaucoup moins considérable
à Montréal pendant l'année 1876 que pendant
les années précédentes. Ce nombre est tie 199.
Il v a eu en outre, 112 alarmes fausses. Les dé-
penses du département du feu ont été de $43,996.
Sur ce chiffre le 199, le quartier Sainte-Anne
et le quartier Saint-Antoine ont fourni 122 in-
cendies.

-M. et Mmie Pruine, et M. Lavallée, vienl-
ient d'entreprendre une euvre qui n'a pas en-
core été tentée en Canada, l'exécution d'un opé-
ra par des artistes et amateurs du pays. Cet
opéra est celui de Jeannï<e d'Are, composé en
1874 par M. Goutnod (lébre//o le J. Barbier) et
qui a été joué avec un grand succès à Paris.
Nos artistes s'occupent activement dela prépara-
tion de cet opéra. C'est une tâche qu'eux seuls
peuvent mener à bonne fin ici, et nous ne dou-
toits pas qu'ils ne réussissent. En attendant,
MM. Prume et Lavallée doivent donner pro-
chtainement un concert prélitinatire, qui ser-
vira de préparation à l'up lui-même, et qui
a pour but de leur fournir les moyens néces-
saitres pour monter la pièce.

-D'après l'exposé donné au Sénat par Mon-
seigneur Dupanloup, sur l'état du clergé fratn-
çais, trois mille communes en France manquent
de curés et sont privées d'un service religieux
régulier.

-On dit que le capitaine Hamilton, ftère de
lad' Dufferin, doit épouser, prochainement, une
ties filles le Sir Hugh Allan.

-La Cour Suprêmte siégera dans la salle de
l'Assemblée Législative, lorsqu'elle ira à Qué-
bec.

-Mgr. l'évêque Kellev, de Terrenmeuve, a en-
voyé sa déiuission au Saint-Siége, à cause dIt
mauvais état tIe sa santé.

- Il a plu à Soi Excellence le lieit.-gouiver-
neur d'associer à la Commission le la Paix pour
le district île Montréal, MM. Josepli-Octave Vil-
leneuve, Alfred Vilbon, Philéas Mainville, dui
village Saint-Jean-Baptiste ; George Horne, uit
village d'Outremont, dans le comté d'Hochelaga,
et Norbert Prévost, de Saint-Isidore, dans le
comté île Laprairie.

-Le rapport annuel de la Compagnie de Na-
vigation Richelieu et Ontario a été distribué
aux actionnaires. Les recettes se sont élevées
cette année à $551,962.19, les dépenses ài
$450,322.67, le profit le cette année est donc de
$101,639.51. $11,689 ont été dépensées poir
bâtisses construites à Québec. Cette sommte
soustraite lut total dos profits donne une ba-
lance de 879,409 ; sur ce montant, un divi-
dende de 4 pouir cent a été déclaré sur un capi-
tal te $1,565,000, lequel dividende s'élève à
$62,600, laissant au fonds de réserve une somme
de $16,809.

Voici les noms tes directeurs pour l'année cou-
rante : Sir Hught Allai, MM. Tlioias Caver-
hill, Andrew Allai, Robert Anderson, Adolphe
Roy, M. H. Gault et Damasse Masson. Sir Huglh
Allan est piréside'nt, et M . Thtos. Caverhill,
victe-pré'sidenit dlu bureatu des tdirecteurs.

-On anntomnce quit le gouiverntiemnt fédéral
fera bientôt les ntominations suivanttes :M. Ar-
chuibaldl Norris, le Monttréal, suicicédera à M.4
David McKay atux udouanes ;l'hîon. M. Lafram-
boise, ayanît refusé la chuarge de juge à Gaspié,
succédera à M. Whuitntey, qui vienît de mîouir',
coîmne secrétaire de la Committssion dlu Havre de
Monttréal ;M. Wilfrid Provost devienîdra juge
à Gaspé ;M. Chtarlandi, avocat, de' Saimnt-Jeant,
sera appîelé à remtplir tun autre puoste.

--- Ou lit dants le ,Jouîrnl de C'ohos, N.-Y.,
dît 18 coîuranît :" La fameuse Sophtia Lyonts,
<qui passe ptour la plus habile voleuse des Etats-
Untis et qui, dit-on, est à la tête d'unec jolie foi'-
txune, résultat de ses innîombr'able's dératlisatiomns
de magasins de nîouve'autés, v ienît d'être' relaxée
de la prison tic Sing Sing, dants laquelle elle
avait tout dlermnièremenxît eté enufermtée, soîi-dtiisatt
pour plusieurs anntées. 1l paraît que son1 défeni-
si'ur a déc'ouvtert <lue sa dIétenitionu 'tait ilh15alel,

et qu'il a e li'adresse de faire uartagetr -ft' ett -con-

viction par le juge kmai. V'ilt toutnt
la ptrisonnmîière a no1 pinéiuent té r-duluà a la
société, dont ell continuera dître titi des plus
beaux ornements, car, bien qu'elle ne soit plius
le la premiière jeunesse, soit visage conserve ii
charme peu comunu et ses manières sont toit-
jours em'prq'einutîs île c cachet de distinction
tout à fait frappant, qui a valu à cette voleuse
émtuérite d'être si souvenît eiparée à Junoi ait
cou d'albatre. Elle est arrivée par titi train
du chemin île fer Iludson River, miais-que les
commis de magasins se rassurent--elle n'a fait
que toucher barre à New-York. Le soir mtêe
elle est repartie pour Montréal, où sont ses eing
enîfants, et elle y restera probablnemit j usqu'ià
ce qu'elle y ait été rejointe par soi mari, Ned
Lyons, atussi distingué parmi les voleurs opé-
rant par effraction que sa femme l'est parmi les
shop'fters. Ned Lyons est maintenant dans la
prison d'Auburn, et aux termes de sot jugement
il devrait y rester longtemps encore. Mais les
personnes au courant de la situation politique
assurent que sous peu tie jours il sera à Mont-
réal auprès de sa digne épouse.

Avis aux Montréalais

VOLEUR EMÉRITE

Nous emprunatons à une ie'ue amer-

caine la curieuse histoire que voici :

Vit jeune lomme avait 'té vîeur vin Amgle-
terre pendant plusieurs annmimuéts ; ayant échappé
à la vigilate de la justice, il prit la résolution
de devenir ionnete homme et se retira, a cet
effet, chez nu riche fermier, qui le reçut pour
dotestique. Il n'y fut pas lontgtempt1 îs sans s'at-
tirer l'estime de soi iaitre, dont il reçut îles
té comîpenses proportionnées à ses bons olices.
Ui jour, étant stul avec lui, il lui conta diflé-
rents vols qu'il avait faits. Son maiître n'en
voulu rien croire ; il lui dit qu'il [tspérait lui
donner, sous peu, les preuves de soit habileté
dats l'art île la filouterie, ce qu'il etetiua uquel-
ques jours après. Ui garçon boucher étant venu
chez ce fermier pour y acheter un mouton, il
chargea l'animal sur ses épaules, après lui
avoir attaché les pieds. Ce que voyant, ce
domestique lit à son maitre que, s'il voulait
le lui permettre, il irait enlever le mouton à
ce garçon, sans qu'il s'en aperçut. Le maitre,
croyant la chose impossible, lui en donna la
permission. Atissitôt ce jeune homme court
chercher une paire de souliers, et devance le
garçon boucher. Arrivé sur le grand chemin,
il y jette un le ses souliers et va placer l'autre
à 300 pas de là. Le boucher au premîier en-
droit, voit ce soulier, et regarde autour de lui
pour trouver l'autre ; ne le voyant pas, il le
laisse ; mais il est bien surpris tIe le retrouver
plus loin. Faclié de n'avoir pas ramiassé le
premier, il se détermine à retourner sur ses
pas; mais conmment le faire chargé d'unî poids
sous lequel il succombe ? Rien de si simi1ple
que de s'en débarrasser, et d'aller cler't'lcer
l'autre soulier : pendant ce temps le jeuine
lhomnmtue (qui était aux aruets, enlève le tiumoi-
toit et le reporte chez soutrite sans li
dire de quelle manière il s'y était pris. Lt gir-
çon bouclher, le retour à l'endroit où il avait
laissé so itmouton, se lamente sur la perte qu'il
vient de faire, et, prévoyanIt qu sn mSitutitre le
chasserait s'il ute lui eni rapportait pas tun autre,
il retourne chez le même fermier et lte supplie, à
genoux, Iv lui vendre titi île ses mitouitonts q'i
payera surses gages. Le fermier ne se fait pis
prier, et lui venu le méme mouton. A pein' ce
ga(rço est-il sorti, que le filou dit à son mtitre
qu'il gagerait <le lui enlever eicore. I- -f-
mîtier, trouvant la chose plus difflcile, lui IPro-
net une récompense s'il vit-it a bout t son
dessein. Le jeune homme, assuré de sou tait,
court se cacher (laits le bois qu'il allait tr-îv'r-
ser et attend sot homue au passage. Quand il
le vit près de lui, il se mit à crier : Bay. ...
bay....bay.. .. et imita si bien le cri du moitu-
toi, que le boucher s'imaginant que le premier
mouton, s'était sauvé dans le bois, ne réfléchis-
saut pas qu'il avait les quatre pattes liées, n'a
rien dle plus pressé que le courir après ; mais,
ne pouvant entrer dans les brousailles avec son
mouton sur ses épaules, il le iet atet la plus
grande confiance dans un fossé, et court à l'ut-
droit d'où partaient les cris du mouton. Le
jeune filou, le voyant enfoncé dans le bois, en
sort et se saisit pour la seconde fois lut mîouitoî.
Le bouclier, las de chercher, revint à l'endroit
où il avait laissé soit mouton, et ne le trouvant
plus, il s'aperçoit enîfin qu'il a été dupe de soni
imîîprudenîce, et retourne chez so maitre, à qu
il conîte sa tdouble avenmtuîre, e't chez q1 ui, <l'at-
près l'ordre dît fermtier, le mnoutomi venait dl'être
apporté par l'hîonnîête friponx (lui at-ait ainisi gat-
gîté sa gageure aux udépensm du garçonu bouclier.

"'Il nî'est lias niecessaire <lue vous ay'ez unî seul
cheveu blatte sur votre tête," coumme <lisent
ceux qui fount usage du Rèénovateur Par-isienu le
Lu-ÿ pour lu chtevelure, car c'est inidubitable-.
mient lu miii'lleuire htprépaation ptoutr la tête qii
soit cotnnue, et tit article inîdispenîsable- sur lai
table' de toilette. Lorsque vous vous serv-ez tii
cette' préptarationi, vous n'av'ez bin n i d'huile
nii de ponmate ;les propuriétés balsamtriquets qîu'elle
conîtienît ac'tivenît la croissane des chaeeux, muet-
toienît la pe'au et laissenît la tête f'raicheî et cx-
empt' dle toute souillure. Ou petit se le procurer'
ami Medical litll et <[axns toutes les autres phlar-
muatits cri granudes bouteilles de 50 cenutinîs
chatue. D)evîins et [Boltout, piuarmaciu'ius.I lomît-


